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REVUE MILITAIRE
SUISSE

dirigee par
MM. F. Lecomte, lieut.-colonel fedöral; E. Ruchonnet, capitaine federal d'artillerie;

E. Cuenod capilaine födöral du gönie.

N° 1. Lausanne, Ie 1er Janvier 1866. XIe Anne'e.

SOMMAIRE — Etudes tactiques pour l'instruction dans les camps
par le gönöral Ambert — Parallele entre les armees permanentes et
les armees de milices. — Bibliographie. — Nouvelles et
chronique.

ETUDES TACTIQUES POUR L'INSTRUCTION DANS LES CAMPS. (')

L'auteur de l'important ouvrage que nous desirons faire connaitre
k nos lecteurs avait ete charge par M. le marechal Randon, ministre
de la guerre de S. M. l'empereur Napoleon III, de rediger un travail
qu'on aurait intilule: Emploi de la cavalerie dans les camps
d'instruction.

a J'ai d'abord, dit l'auteur, entrepris celle etude au point de vue
de la cavalerie exclusivement; mais apres de laborieuses recherches
et de serieuses refiexions, j'ai plus que jamais reconnu cetle vente :

L'emploi d'une arme est subordonne lc plus souvent ä sa combinaison
avec les autres.

« J'ai donc eu recours ä l'etude de la tactique des trois armes;
mais lä encore j'ai ete arrete.

« La methode synthetique me conduisait ä prendre dans les

ouvrages d'art militaire, connus dejä d'un grand nombre d'officiers,
des principes plus ou moins abstraits appuyes sur des faits examines
tres superficiellement.

« Au contraire, par la melhode analytique, je pouvais mediter

(') Ve serie: Zorndorf (1758), Austerlitz (1805), suivie d'un apercu des
modifications que les inventions modernes peuvent apporter dans la Strategie et Ia
tactique par le general baron Joachim Ambert, ancien oflicier d'ordonnance des

maröchaux Soult et Randon. — 1 vol. grand in-8°, de 560 pages, avec un atlas de
21 planches par le lieutenant Allaire. — Paris, librairie Dupont, 1865.



certaines batailles oü la cavalerie a joue un grand röle, faire revivre
les circonstances qui les avaient anienees et penetrer dans les details
des manoeuvres.

« Cetle derniere methode etail preferable.
« Suivie par l'archiduc Charles et par Jomini pour l'etude de Ia

Strategie, eile eut un plein succes.
« Ce que Jomini et l'archiduc Charles ont fait pour une campagne,

je le fais pour une bataille. Non content de la connaitre au point de

vue historique et au point de vue strategique, je descends aux
details tacliques. Les rapports des divers corps, les cartes manuscriles,
les documents meme de l'ennemi me permettent de relrouver toules
les manoeuvres, toutes les evolutions et jusqu'aux moindres mouvements

de chaque fraction.
c Un Iel travail sera infaillible pour arriver progressivement ä la

connaissance la plus parfaite des manoeuvres de la cavalerie sur les

champs de bataille; il leur donne une clarte et une verite malhE-

matiques que l'on ne pouvait obtenir avec la melhode synthelique.
4 Le role d'un rdgiment, les Evolutions qu'il a executees sont

parfaitement delinies et precisees depuis lc commencement de l'action
jusqu'ä la fin.

« Si Jomini ne demande qu'une serie de dix campagnes pour
präsenter l'application de toutes les maximes de guerre possibles, ne

sommes-nous pas en droit d'esperer que l'analyse d'un certain nombre
de batailles fera relrouver d'une maniere parfaite toute la tactique
de l'Empire?

« L'etude des batailles detruira ce prejuge trop repandu et qui fait
croire que la cavalerie ne manoeuvre pas en guerre. Sans doute eile

n'execute pas des evolutions compliquees et de parade; mais on ne

saurait la manier sans avoir recours aux ploiemenls et aux deploiements

aux marches en bataille el en colonne, aux changements de

front et aux passages d'une ligne ä l'autre.
« On verra que partout et toujours la cavalerie a eu son utilite.

En se rendant un compte exaet de la maniere dont eile a ete employee

avec succes, on aura la preuve que la charge n'est pas Tunique mode

d'emploi de la cavalerie; on rencontrera de nombreuses circonstances

oü Ia cavalerie, par sa presence seule, joue un role pour ainsi dire

passif, mais non pas inutile; nous pourrions presque dire un röle

expeetatif. Masquer des manceuvres importantes de l'infantet'ie et

donner ainsi le change ä l'ennemi; relier les differentes lignes entre
elles et celles-ci aux reserves; soutenir l'artillerie; combler dans

l'ordre de bataille un vide peu considerable, consequence des

manoeuvres de 1'engagement; servir de contre-poids en profitant de la
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rapidite de sa marche pour retablir l'equilibre detruit sur un point
ou rompre celui de l'adversaire, tels sonl les prineipaux modes

d'emploi de la cavalerie; ce ne sont pas les seuls.

« Du röle de la cavalerie en campagne ä son emploi dans les

camps, il n'y a qu'un pas. »

La lache que s'est ainsi donnee l'auteur a ete pleinement remplie.
La bataille de Zorndorf, une des plus remarquables de Frederic-le-
Grand dans sa belle lutte conlre les Aulrichiens, les Francais, les

Suedois et les Russes coalises, a ete etudiee avec grand soin et dans

lous ses details. La bataille d'Auslerlilz, chef-d'ceuvre tactique de

Napoleon el de la grande armee, succede ä celle de Zorndorf, et sert
ä un savant parallele entre les melhodes des deux grands capitaines.

« Une bataille, a dit Napoleon dans ses memoires, esl une action
« dramalique qui a son commencement, son milieu et sa fin.

« L'ordre de balaille que prennent les deux armees, les premiers
« mouvemenls pour en venir aux mains, sont l'exposition; les contre-
» mouvements que fail l'armee attaquee forment le nceud, ce qui
« oblige ä de nouvelles dispositions et amene la crise d'oü nait le
« resultat ou le denouement. »

Partant de cette idee, l'auteur divise chacune de ces batailles en
trois periodes; ses 2e et 3e periodes sont divisces chacune en deux

moments, pendant chacun desquels il examine tour ä tour l'aile droite,
le centre et l'aile gauche. Ainsi lous les evenements d'une balaille
passent ä l'analyse avec methode et en bon ordre. Des chapitres ä

part renferment les refiexions el les enseignements qu'on peut lirer
du recit des fails, enlr'aulres des applications de ces batailles aux
manoeuvres du camp de Chfilons. Les derniers chapitres sont consacres
ä l'examen des modifications que les engins modernes peuvent
apporter ä la tactique et ä la Strategie.

On ne saurait remercier trop vivement M. le general Ambert d'un
travail aussi consciencieux et aussi utile. Ecrit avec precision et

clarle, orne d'une riche erudilion, sa lecture offre un charme tout
particulier; eile instruit sans effort et presente sous les traits les plus
affables une matiere souvenl aride.

Ce premier volume sera suivi de cinq autres, formant en tout cinq
series de 17 batailles de Frederic, de la Republique et de l'Empire.
Un sixieme et dernier volume resumera les fails et les principes des

precedents.
On voit que le programme complel du gjmeral Ambert est grandiose,

vraiment digne d'un talent et d'un zele tels que les siens et de la

patience d'un benedictin. Si les volumes annonces restent ä la hauteur
de celui dejä paru — et il n'y a cerles aucune raison d'en douter,
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au contraire — le general Ambert aura eleve un beau monument
ä l'art militaire de notre lemps, ainsi qu'ä sa propre gloire.

Toutefois, et dans notre vif desir de posseder au plus tot la suite
d'une ceuvre qui debute aussi brillamment, nous avouons que nous ne

craindrions pas de la voir se reduire ä des proportions plus reslreintes.
L'etude pour l'etude elle-meme a sans doute un grand attrait,

mais il faut aussi savoir une fois en finir et sacrifier les jouissances

qu'elle offre aux applications qu'on peut en retirer.
Plusieurs batailles que M. le general Amberl se propose d'analyser

ulterieurement ne sauraient plus rien apprendre, au point de vue

tactique, aux militaires de nos armees actuelles. Ce sont celles de

Frederic-le-Grand. Une seule suifisait comme introduction aux batailles
de l'Empire, et pour faire bien mesurer les progres realises au

commencement de notre siecle. L'examen detaille des autres n'offre

qu'un interet historique, et surcharge outre mesure l'etude speciale
de la tactique.

Nous comprenons l'ecueil sur lequel a donne M. le general Ambert.
Admirateur fervent, presque autant que nous-memes, des principes
de Jomini, le general Ambert nous parait s'etre trop epris en oulre
de la melhode de l'illustre Stratege, et n'avoir pas suffisamment

dislingue les varianles qu'elle comportait. Que voulait Jomini quand il
debula par son remarquable Traite des grandes Operations? Prouver

que les principes fonlamentaux de la guerre, ceux qui constituent,
ä proprement parier, la base de l'art militaire, la Strategie, ont existe

de lout temps; pour cela il a compare deux epoques differentes au

point de vue de la tactique et de la Constitution des annees; d'oü
il a lire le fameux chapitre VI de son Traite, qu'il n'a fait que
developper plus tard dans le Precis.

M. le general Ambert n'etudie, au contraire, que la tactique, dit-il.
Or il n'y a pas besoin de plusieurs volumes pour nous apprendre que
la tactique de Frederic est inapplicable aujourd'hui, et que s'il est

bon sans doute que des professeurs la connaissent ä fond, s'il est

interessant pour tout mililaire d'en avoir quelques nolions, il serait regrettable

qu'on en remplit la tele de tout officier appele ä des campsd'ins-
truclion. L'ordonnance actuelle est suffisamment riche pour qu'on ne

la complique pas de comparaisons avec des ordonnances surannees.

Apres Frederic on remonterait ä Turenne, et ce ne serait peut-etre pas
moins utile, pour des Francais surtout; puis ä Gustave-Adolphe. On

n'en finirait plus; oü s'ar^eterait-on? Les differences d'armement
et d'organisation enlre les troupes du Grand-Frederic et celles de nos

jours sont lelles — et M. Ambert les expose tres bien lui-meme dans

son chapitre V — qu'il n'y a guere plus de profit ä etudier la tactique
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prussienne du siecle passe que celle de la legion romaine ou de la

phalange grecque. II n'y aurait certes pas besoin de la brillante eru-
dition de M. le general Ambert pour etablir aussi d'ingenieux rap-
prochements enlre ces formations antiques et les nötres, et fournir
matiere ä cent volumes au lieu de six. En consequence nous croyons
que des etudes tactiques devraient se borner aujourd'hui aux guerres
de l'empire. Gräce aux progres actuels elles sont dejä suffisamment
distancees pour avoir l'autorite de l'anciennete; elles sont assez
variees pour fournir d'exeellents types dans tous les genres.

Quoiqu'il en soit, M. le general Ambert peut bien etre persuade

que s'il Joint aux batailles annoneees de la republique et de l'empire
celles de Frederic encore, ce n'est pas nous qui nous plaindrons,
car ces dernieres auront toujours leur merite special au point de vue
de I'histoire d'une des plus brillantes epoques de l'art de la guerre,
surtout decrites avec je charme que sait leur donner la plume de
l'honorable general frangais.

En atlendant les volumes promis, nous ferons prochainement
connaitre plus en detail ä nos lecteurs quelques pages de celui que nous
avons l'avantage de posseder.

PARALLELE ENTRE LES ARMEES PERMANENTES ET LES

ARMEES DE MILICES. (<)

La question des armees de milices preoccupe les esprits plus que
dans aucune autre epoque. Quelques etats de l'Allemagne semblent
desirer une modification de leur Systeme militaire actuel dans une
direction plus en rapport avec les armees de milices. La Grece fait studier

les institutions militaires suisses pour voir si eile ne pourrait pas
les adapter ä son etat actuel. L'ancien president de la Confederation et
Eminent directeur du departement militaire, M. Staempfli, faisait, il y a

quelques semaines, dans le Congres international de Berne, un rapport
sur le systeme existant en Suisse, rapport entierement favorable ä notre
Organisation. M. Vandewelde, officier superieur beige, combattait ses
conclusions et cherchait ä etablir dans un discours dötaille la superiorite

des armees permanentes.
Quelques officiers etrangers furent charges par leur gouvernement,

lors de notre dernier rassemblement de troupes, d'y assister, pour
transmettre ensuite le resultat de leurs observations.

(') Ce memoire de M. le major fedöral de Perrot, instructeur d'artillerie, a öte
lu ä la röcente reunion de Lausanne oü sa publication a ötö döcidöe. C'est avec
grand plaisir que nous le meltons sous les yeux des lecteurs de la Revue, quoique
nous soyons tres öloigne de partager la plupart des vues de l'auteur. Red,
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